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La Parasha de la semaine s’ouvre sur le verset 
suivant : « Ytro, prêtre de Mydian, beau-père de Moshé, 
entendit tout ce que D-ieu avait fait pour Moshé et pour 
Israël son peuple, lorsque l’Eternel avait fait sortir Israël d’Egypte ». 
La lecture de ce verset nous pousse à reprendre la question posée par RaShI : « Qu’a-
t-il entendu exactement pour rejoindre les Enfants d’Israël dans le désert ? ». 
Différentes réponses seront proposées pour répondre à cette question. 
Pour ma part, il me semble essentiel de rester sur la formulation de la question. Le mot 
essentiel semble être le dernier : « Qu’a-t-il entendu pour venir ». 
Nous devons prendre conscience que tous les peuples vivant dans la région furent 
impressionnés et saisis de peur en apprenant ce qui se passait en Égypte depuis plus 
d’un an. Comme le cantique de la Shira le stipule : « À cette nouvelle, les peuples 
s’inquiètent, un frisson s’empare des habitants de la Philistée. À leur tour, ils tremblent 
les chefs d’Edom ; les vaillants de Moav sont saisis de terreur. Sur eux pèse l’anxiété, 
l’épouvante ; la majesté de ton bras les rend immobiles comme la pierre ». 
Eux aussi ont entendu, tout comme Ytro a entendu, mais aucun n’a bougé pour rejoindre 
les Enfants d’Israël et reconnaître l’existence du D-ieu unique. Il n’a pas entendu 
d’éléments ou de précisions particulières sur l'épopée de la sortie d’Égypte qu’il n’avait 
pas tous entendus. 
La véritable question n’est pas tant de savoir ce que l’on entend mais plutôt quel est 
l’effet provoqué par ce que l’on entend. Est-ce que cela nous transforme en profondeur 
en nous invitant à la réflexion ? 

L’une des opinions exprimées dans la Guémara considère que Ytro a rejoint le peuple 
d’Israël juste après le Don de la Torah. Qu’est-ce que cela nous apporte dans notre 
raisonnement ? 

Nos Maîtres nous enseignent qu’au moment du Don de la Torah, la voix de D-ieu retentit 
sur l’ensemble de la terre d’une extrémité à l’autre. Là encore, cela ne poussa aucune 
nation à rejoindre le peuple d’Israël et à adhérer à leur foi. Ytro est le seul à transformer 
ce qu’il ressent en action concrète. Face à l'évidence de l’existence de D-ieu, il 
abandonne tout pour épouser sa nouvelle foi qui l’habite. 
Bil’am le prophète des nations a été consulté par de nombreux peuples au moment de 
la révélation du Sinaï. Au lieu de les pousser à suivre leur instinct et à aller au bout de 
leurs croyances, il les renvoie chez eux. 
Pourquoi ne joue-t-il pas ce rôle de catalyseur pour les encourager à se dépasser ? 

Car cela impliquerait une modification importante de leur façon de vivre. Il est toujours 
plus confortable pour un être humain de rester cantonné à sa zone de confort plutôt que 
de s’investir dans une nouvelle voie. 
C’est là tout le mérite que la Torah reconnaît au personnage de Ytro. 


